
 
 

Si vous aimez la forêt, utilisez du bois suisse! 
 

La forêt neuchâteloise - une ressource 
Léonard Farron 

 

Habitués, jour après jour, à voir nos forêts agrémenter nos chers paysages neuchâtelois, 
nous n'en soupçonnons pas tous les multiples aspects. C'est pourquoi l'Association 
forestière neuchâteloise a pensé utile d'aller à la rencontre des lecteurs du Courrier 
neuchâtelois en leur faisant partager, au cours des mois qui viennent, la réalité de notre 
sylve. 
 
La journée mondiale de la forêt, agendée annuellement au 21 mars, nous donne l'occasion de 
commencer. Tout d'abord, nous voudrions ici vous faire part de quelques faits propres à nos 
forêts et à nos bois. 
 
1) Au cours du 20e siècle, la surface de la forêt suisse a augmenté. En montagne la tendance 
demeure à la hausse mais en plaine la surface forestière est stable depuis fort longtemps. La 
forêt couvre aujourd'hui 30 % de la surface de la Suisse. Neuchâtel, avec ses 290 km2 boisés, 
affiche un taux de boisement de 36 ½ %, il est l'un des sept cantons les plus boisés de Suisse; 
les trois plus boisés étant le Tessin (50 %), Jura (47 %) et Schaffhouse (41 %). 
 
2) Avec un volume de 36'000 m3 de bois sur pied par km2, la Suisse occupe le premier rang 
européen. Et d'assez loin. 
 
Un accroissement en bois mal utilisé 
 
3) Chaque année, ce sont 8 mio de m3 de bois nouveau qui sont générés dans les forêts 
suisses. En silence et tout naturellement. Au cours d'une année, seuls 4,5 mio de m3 sont 
récoltés. Cela représente 56 % et c'est, hélas insuffisant. Pour le canton de Neuchâtel, c'est 
165'000 m3 qui sont récoltés annuellement, soit un m3 par habitant. Mais nous pourrions 
encore faire mieux, pour autant que les prix de vente parviennent à couvrir les frais de récolte. 
 
4) La consommation intérieure de bois en Suisse se situe à 7 mio de m3 par année. Cela 
correspond au potentiel d'exploitation de la forêt de notre pays. Théoriquement ceci 
permettrait de couvrir la totalité des besoins intérieurs avec du bois indigène. Or la Suisse 
exporte de plus en plus de bois brut, importe de plus en plus de bois ouvré et ne récolte pas 
dans ses forêts la totalité du bois qu'elle utilise. La capacité de travailler sur place notre bois 
indigène pose problème.  
 
La forêt neutralise le CO2 
 
5) Le dioxyde de carbone (CO2) représente 84 % des gaz à effet de serre émis. Avec une tonne 
de CO2, la forêt produit plus d'un m3 de bois, tout en y emmagasinant 2'800 kWh d'énergie 
solaire. Notre forêt suisse absorbe entre 5 et 10 % des émissions produites. 
 
6) Environ 85 mio de tonnes de CO2 sont retenues prisonnières dans le parc immobilier suisse. 
L'utilisation de 1 mio de m3 de bois d'œuvre supplémentaire dans la construction en Suisse 
économiserait 1 mio de tonnes de CO2. 
 



 
 

7) Avec une consommation de 2,6 mio de m3, le bois ne couvre que 5 % des besoins 
calorifiques suisses. Le bois pourrait chauffer beaucoup plus de bâtiments sans qu'il soit 
nécessaire de surexploiter nos forêts. 
 
8) Si la consommation du bois d'énergie doublait en Suisse au détriment du pétrole 
consommé, cela réduirait le CO2 émis dans l'atmosphère de 1,5 mio de tonnes par an. 
 
La forêt protège partout 
 
9) Nos forêts protègent les sources d'eau potable sans occasionner de frais excessifs. C'est 
particulièrement le cas des massifs du Creux du Van, de Champ du Moulin, des Moyats et des 
Gorges de l'Areuse. 
 
10)Le 70 % des espèces d'animaux et de plantes vivent en forêt. Quelques espèces rares sont à 
favoriser comme le pic mar de nos massifs de chênes et le grand tétras de nos sapinières. Cela 
demande beaucoup de soins et de précautions.  
 
Tous ces faits donnent fort à réfléchir, n'est-il pas vrai? Une exploitation accrue de nos 
ressources forestières entre donc parfaitement dans la saine logique du développement durable 
dont, à juste titre, on se soucie de plus en plus par les temps qui courent. 
 
Au cours des prochains articles, nous reviendrons sur ces aspects très fondamentaux des 
questions forestières. Jusqu'ici nous disons simplement que les forêts ne doivent pas être 
regardées comme un simple gisement de matière première dans lequel on prélève au gré des 
besoins et de la conjoncture, mais comme un écosystème particulièrement complexe et 
favorable aux grands cycles de la vie. 
 
 
 
 
Sources : Les forêts regorgent de bois brochure publiée à l'occasion de la journée mondiale de 
la forêt 
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Economie forestière, un secteur sans délocalisations 

 
 
  
                                           
 
 
 



 
 

 
 
 
 

  
La forêt suisse s'accroît chaque année de 8 mio de m3 de 
nouveau bois 

La couronne d'un grand chêne absorbe en 
été 50 kg de CO2 et produit 50 lt. de bois 

 

 
Matériau extraordinaire, le bois peut être mis en valeur 
dans tous les domaines 

La forêt protège fort bien les sources d'eau 
potable de Champ-du-Moulin 

 


